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altérée, que pour une cause ou pour une autre l'élimination soit incom-

plète, il y a rétention de ces produits toxiques, il y a auto-infction.
Dans ce cas particulier l'auto-infection n'est autre que l'empoisonne-
ment de l'économie par un des poisons fabriqués par elle.

Les cas dans lesquels on rencontre cette auto infection ne sont pas
rares; la constipation, phénomène banal peut engendrer des pliéno-
mènes graves (lypertheriie, convulsions collapsus) comme dans l'ob-
servation suivante : Jeune fille opérée par un kyste (le l'ovaire est
prise le soir du 2ème jour après l'opérationt, de frissons, de vomisse-
ments, la température monte rapidement åî 104, on pense à une péri-
tonite. Cependant pas de ballonnement ni de sensibilité diu ventre;
par l'interrogatoire on apprend qu'elle était d'ordinaire très constipée
et qu'elle n'avait pas été à la selle depuis huit à dix jours. Un lave-
ment huileux et quelques cachets de naphtol font rapidement cesser les
accdents.

Il nous est facile maintenant de comprendre quels sont tous les élé-
nients qui peuvent engendrer l'infection et on le voit cette question
est fort complexe. L'organisme est à la fois, comme dit le professeur
Verneuil, une ménagerie à cause des parasites animaux qu'il renferme,
une serre chaude à cause des végétaux qu'il entretient et une usine d
produits délétères par ses ptomaines et ses leuconiaines.

De l'epii du Viburnuuum IPruni folitiut, das l'avorte-
iieit et datis quelques atflfectionts utérines.
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Viburnum Prunifoliun-Linnée.
Synonyme-B3lack Baw.
Ordre-Capri foliacée.

A venir à ces dernières années, les uropriétés thérapeutiques du.
Viburnum Prunifolium étaient peu connues, si ce n'est par le vulgaire..

La profession médicale n'avait aucune donnée sur les propriétés di.
Viburnum et ce n'est qu'après la publication des travaux du docteur
Phares de Nevtonia, Mississipi, qui en signala les propriétés au public
médical, que l'on commença a s'en servir.

Les médecins des Etats-Unis, ont étudié les premiers les propriétés
medicales de ce remède, suivis dans cette voie par quelques médecins
de l'Europe.

Depuis la publication de la monographie de Phares, on emploie aux.
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